
CHAPITRE 11

HUILES FIXES

HUILES DAMANDES DOUCES. — D OLIVE. — DE RICINS. — DE CROTONTIC.UIM.
D'fflüFS. — DE FOIE DE MORÜE. — HUILES MEDICINALES

,

Les huiles fluides, huiles grasses liquides, huiles fixes, etc.
usitees en pharraacie, se retirent le plus souvent des semences ;
quelques-unes cependant ont une origine animale, comme l'huile
d'oeufs et l'huile de foie de morue. On les obtient ordinairement
par expression, ä froid ou ä chaud. Comme elles contiennent,
au moment de leur pre^paration, un peu de matieres etrangeres
entrainees mecaniquement, on les laisse deposer pendant quelques
jours, puis on les filtre par differents moyens.

Dans le commerce, afm d'avoir un rendement plus considerable,
on opere souvent ä chaud, mais cette methode donne des produits
de qualite inferieure.

Dans la pratique pharmaceutique, on utilise souvent les dissol-
vants, comme Falcool et l'ether. Le sulfure de carbone, fabrique
ä bas prix et dissolvant presque toutes les huiles, est parfois
avantageusement employe dans le meme but.

Les huiles fixes les plus usitees en pharmacie sont: les huiles
d'amandes douces, d'olive, de ricins, de croton tiglium, d'oeufs et
de foie de morue.

£
I. Iluile d'amandes douces.

On la retire des semences de VAmygdalus communis (Rosacees)
varietes dulcis et amara.

\
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On debarrasse des amandes douces choisies de tous les corps
elrangers qui peuventy etre meles, on les secoue dans un sac de
toile rüde, pour detacher la poussiere ecailleuse qui adhere ä leu :
surface, et on les reduit en poudre grassiere ä l'aide d'un
moulin.

On place le produit dans des sacs de toile que l'on presse gra-
duellement, jusqu'ä ce quel'huile cessedecouler; onfiltre celle-ci
au papier et on la conserve dans des vases bien bouches que l'on
dispose dans un lieu frais.

D'apres Boullay, les amandes douces contiennent 54 0/0 d'huile,
mais on n'en retire guere par expression que 40 ä 45 0/0.

On prepare egalement par expression, et de la meme maniere,
les huiles de :

I

Ben. Noisettes.
Epurges. Noix.
Faines. Pavots (huilc blanche ou d'oeillette)
Grand soleil. Pignons.
Lin. Pistaches.
Moutarde. Semeneos froides, etc.

Les amandes ameres sont moins cheres que les amandes
douces; en outre, leur tourteau est recherche des parfumeurs
pour en faire une päte d'amandes ; aussi servent-elles de prefe-
rence ä l'extraction d'une huile qui est identique avec la prece-
dente, ä la condition toutefois de ne pas les monder avant de les
exprimer, car il se developperait alors de l'acide cyanhydrique.

L'huilc d'amandes douces est tres fluide, d'une couleur legere-
ment jaunätre, coloration que l'on pourrait eviter en mondant
les amandes et qui disparait d'ailleurs ä une temperature supe-
rieure ä 200°. Elle est presque depourvue d'odcur et de saveur.
Elle a pour densite 0,917 ä la temperature de 15°. Refroidie
vers — 20°, eile sc troublc et se solidiüe vers — 25°.

Elle est soluble dans l'ether et dans le sulfure de carbone ;
l'alcool concentre n'en dissout que -^ de son poids.

Elle rancit facilement, ce qui oblige ä la rcnouveler souvent.
En raison de son prix assez elevö, eile est souveut falsifiee,

notamment avec l'huile d'oeillette ou l'huilc de sesame.
Additionnee d'huile d'oeillette, eile donne par l'agitation des
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650 traite de pharmacie galenique,.

bulles persistantes, bulles qui se fixent pendant quelque temps
aux parois du vase en formant lc chapelet. Le froid peut egale-
ment fournir une bonnc indication, puisque l'huile d'ceillette se
fige au yoisinage de zcro. Enfin, la densite est augmentee, l'huile
d'oeillette ayant pour densite 0,926. Pour reconnaitre la fraude,
on pourra donc avoir recours aux indications fournies par l'oleo-
metre de Lefebvre ou par l'elaiometre de Gobly.

L'ammoniaque, melee avec 9 parties d'huile pure, forme une
päte molle Ires unie; cette päte au contraire est grumelee des que
l'huile contient plus de 4- de son poids d'huile d'oeillette.

Maumene et Fehling, Behrens, Caületet, Chateau, Massie, etc.,
ont propose des reactifs speciaux pour reconnaitre cette fraude
qui est tres commune et qui n'est bien appreciee, en definitif,
qu'en tenant compte de toutes les reactions qui ont ete signalees
par ces auteurs.

La falsification par l'huile de sesame se reconnait ä l'aide d'un
melange d'acide sulfurique et d'acide azotique, qui colore l'huile
pure en rosefleur de pecher, et l'huile de sesame en vert.

L'huile d'amandes douccs est employec en medecine pour
l'usage interne, comme pour l'usage externe. Elle fait partie
d'emulsions et de potions huileuses; eile eatre dans la prepara-
tion de l'huile phosphoree; eile fait la base du savon medicinal,
du liniment volatil ou savon ammoniacal, etc.

II. Halle «1 olive.

1

£

L'huile d'olive s'extrait dans le midi de la France, en Espagne,
en Corse, en Italie et en Grece, des fruits de l'olivier (Olea
europea L), qui en fournissent pres du quart de leur poids. Elle
est contenue non dans l'amande, mais dans le pericarpe du fruit.

Elle n'est pas preparee dans les officincs. Dans l'industrie, on
en distingue plusieurs Varietes, d'apres le modo d'extraction :

1° L'huile vierge, surfine ou depremiere expression. Cette huile,
preparee ä froid, est d'un jaune verdätre, d'une saveur et d'une
odeur agreables. On la prepare surtout en Provence, aux environs
d'Aix, et aussi dans quelque localites de TAfrique.
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2° L'huile ordinaire ou de deuxieme expression, obtenue ä chaud,
leplus souvent jaune, d'une odeur moins agreable que la prece-
dente et assez disposee au ranciment;

3° L'huile Genfer ou de resense, extraite du marc d'olive, dans
les ateliers appeles resenses;

4° L'huile fermentee, dite tournante, retiree des olives qui ont
fermente, et touj-ours de qualite inferieure.

L'huile d'olive pure est jaune ou verdätre, suivant le degre de
maturation des fruits ; son odeur est douce et parfumee ; eile est
tlepourvue de toute äcrete. Elle se fige au voisinage de 6° au-
dessus de zero, en deposant d'abord de la palmitine. Sa densite,
ä 12°, est 0,919; son pouvoir conducteur pour l'electricite est
extremement faible, compare ä celui des autres huiles vegetalcs.

Exposee ä l'air, eile rancit lentement, sans se dessecher; ä la
lumiere, au bout d'un mois environ, eile finit par se decolorer,
mais eile est oxydee et presente des reactions nouvelles. L'oleine
qui la constitue est solidifiee par l'aeide hypoazotique et trans-
formee en elaidine.

L'huile d'olive est tres employee en pharmacie. Elle sert ä la
preparation de la plupart des huiles medicinales ; eile entre
dans la confection d'un grand nombre de liniments, d'onguents,
d'emplätres, etc.

Comme son prix est assez eleve, eile est souvent falsifiee avec
d'autres huiles, notamment avec les huiles d'oeilleUe, de navette,
de colza, de sesame, d'arachide etc. La Msification la plus com¬
mune a lieu avec l'huile d'oeilleUe, qui a une saveur douce et peu
prononcee.

Pour reconnaitre cette fraude, on a indique un grand nombre
de moyens, parmi lesquels le plus interessant est celui de Poutet,
de Marseille. Voici en quoi il consiste.

On additionne l'huile de la -^ p. de son poids d'une dissolu-
tion faite avec 60 p. de mercure et 75 p. d'acide azotique ä 38°.
U laut preparer ce reactif ä froid et s'en servir avant qu'il ne
laisse deposer des cristaux. II est forme de nitrates mercureux et
Kiercurique, d'acide azotique et d'acide hypoazotique.

On porte le melange dans un lieu frais et on l'agite toutes les
dixniinutes pendant deux heures. Au bout de ce temps, l'huile
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652 TRAITE DE PHARMAC1E CALEN1QUE.

pure sc prend en une raasse solide, sonore. L'addition de -^ d'huile
d'oeillette donne une masse moins solide, mais la difference n'est
pas assez tranchee pour quo l'on puisse se prononcer avec
certitude.

Le melange ä-p- donne une masse molle d'huile figee qui ne
peut induire en erreur. G'est, d'apres SoubeiranetBlondeau, louL
ce que l'on peut esperer de ce mode d'essai. A la verite, c'esL dejä
un procede d'analyse satisfaisant que celui qui decele la presence
dans l'huile d'olive de —$ d'huile d'oeillette, proportion au des-
sous de laquelle les fraudeurs n'ont evidemment aucun inleret ä
la falsification.

Dans un memoire tres remarquable, Felix Boudet a demontre
que, dans le reactif Poutet, l'acide hypoazotique concourt seul
ä la solifieation ; mais ce reactif, ä l'etat de purete, ne peut etre
employe, parce que toutes les huiles qui renferment de l'oleine
ordinaire finissent par se solidifier, par suite de la transformation
de cette oleine, produit liquide, en un corps isomerique solide,
Velaidine.

III. Iluilc de ricin.

\

L'huile de ricin, de Palma Christi ou deCastor, se prepare au
moyen des ricins, fruits du Ricinus communis (Euphorbiacees).

On fait passer des ricins de France recents entre deux cylindres
assez distants Fun de l'autre pour briser seulement l'envcloppe
testacee. On vanne pour separer l'episperme et on acheve meine
l'operation par un mondage ä la main.

On enferme alors les ricins dans des sacs de coutil et on les
soumet graduellement ä la presse pour donner le temps ä rimile
de s'ecouler. Quand cet ecoulement est termine, on retirc le
marc, on le reduit en pate et on le remet de nouveau ä la presse,
on filtre l'huile au papier.

Celle methode de preparation ä froid est preferable ä la me-
thode arnericaine, qui consiste ä faire bouillir les semences avec
de l'eau. Elle est plus economique que jle traitement par l'alcool,
preconise par Faguer.
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L'huile de ricin, pr^eparee ä froid, estincolore, d'une saveur et
d'une odeur peu prononcees, quoique peu agreables. Sa dcnsite ä
15° est de 0,963. Elle est epaisse, visqueuse, non siccative, malgre
les assertions contraires. En effet. d'apres Gloez, c'est de toutes
leshuiles celle qui absorbe le plus lentement l'oxygene: 100 p.
d'huile en dix-huit mois n'ont subi qu'une augmentation de 3 0/0.
Elle se congele ä — 18°. Popp a fait la curieuse remarque qu'elle
devie ä droite le plan de polarisation de la lumiere polarisee, alors
que toutes les autres lmiles sont inactives.

Elie est soluble en toute proportion dans l'alcool absolu, tres
soluble aussi non seulement dansl'ether, mais encore dans l'alcool
concentre, ce qui la distingue de toutes les autres huiles fixes.

Elle se saponifie sous l'influence des alcalis avec une grande
f'acilite en fournissant trois produits principaux :

La glycerine........................................ CBH80 B
L'acide palmitiquc................................. C32H"20 !
L'acide ricinolique.................................. C,cHM0 6.

L'acide ricinolique, qui differe de l'acide olöique par deux
Äquivalents d'oxygene en plus, est l'acide gras special qui earac-
terise l'huile de ricins au point de vue chimique.

Chauffee, l'huile de ricin se dilate d'abord, puis entre en ebul-
lition vers 265°; eile se decompose alors en fournissant des gaz
inflamraables, de l'acroleine, des acides gras et un produit de la
nature des huiles essentielles, Voenanthol ou aldehyde cßnan-
thylique

CII^O 5.

Lorsque l'on distille vivement deux jparties d'huile de ricins
avec une partie de potasse caustique, il y a degagement d'hydro-
gene et formation d'un alcool decouvert par M. Bouis, l'alcool
caprylique. Le residu de la cornue, dissous dans l'eau et decom¬
pose par l'acide chlorhydrique, donne de l'acide scbacique, so¬
luble dans l'eau bouillante. Dans ces reactions, c'est l'acide rici¬
nolique qui se dedouble sous l'influence de Ja potasse, d'apres
' equation suivantc :

C'W'O" + 2KHO s = CMH»0« + CMH>»K«0 8 + II 2.

!
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684 TRAITE DE PHARMACIE GALENIQÜE.

L'huile de ricin, chauffee avec l'acide azotique, est vivement
altaquee; une certaine quantite d'aeide sebacique prend nais-
sance, de l'acide oenanlhylique passe äla dislillalion, etc.

Une Solution alcoolique, saturee de gaz chlorhydrique, fournit
de la glycerine et des aeides gras qui reagissent sur les composes
etheres formes simultaneraent.

L'acide hypoazotique la solidifle en la transformant en palmins
ou ricinolauline.

Enfin, l'amraoniaque convertit l'huile de ricin en ricinola-
mide, corps solide, cristallisable, fusible ä 66°.

D'apres Glocz, les ricins de France conüennent exaetement la
moitie de leur poids d'huile; ceux d'Amerique en donnent jus-
qu'ä 68 pour 100. Chose digne de remarque, les semences sont
beaueoup plus actives que l'huile qu'elles f'ournissent, car le raarc
est un drastique violent. Le principe purgatif n'cst pas encore
connu, le corps azote decouvert par Tuson, la ricinine, etant sans
action sur l'economie.

Les falsifications de l'huile de ricin sont faciles ä deceler. II
suffit d'additionncr d'alcool absolu; ou tres concentre, le produit
soupconne : l'huile etrangere seule reste indissoute.

IV. üiiile de croton tiglium.

1

M

L'huile de croton tiglium est retiree des graines de Tilly, Crown
Tiglium (Euphorbiacecs), plante des ilesMoluques, qui aetelong-
temps designee par erreur sous le nora de pignon d'Inde.

Pour la preparer, on monde avec precaution les graines de
croton et on les passe au moulin; on renferme la poudre qui en
resulte dans une toile de coutil, et on la soumet ä la presse entre
deux plaques de fer chauffees ä l'eau bouillante. On filtre l'huile
au papier.

D'autre part, le tourteau qui reste comme residu est broye et
ehaufte au bain-marie avec deux fois son poids d'alcool ä 80° pen-
dant dix ä douze minutes, ä une temperature comprise entre
50 et 60°. On passe ensuite avec expression. et on soumet le re-
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sidu ä la presse. On disLille les liqueurs en ayant soin de reserver
I'alcool qui passe pour une Operation suivante.

II reste, dans lebain-marie, une huile brune, epaisse. que l'on
abandonne ä elle-meme pendant une quinzaine dejours; on la
filtre pour la separer du depot abondant qui s'est forme et on la
melange avec l'huile obtenue par simple cxpression.

On pourrait ne faire qu'une Operation et traiter immediatement
les semences broyees par I'alcool, mais il faudrait augmenter la
quantite du vehicule et la proportion des matieres elant plus con-
siderablc, les chances d'accidents seraient plus nombreuses; car
il ne faut pas oublier que ces semences sont äcres et dangereuses
ä manier.

Un kilog. de semences fournit 270 grammes d'huile, savoir :

Par expression............................. 146 grammes.
Par I'alcool................................ 124 —

Lorsque l'on ne veut preparer dans les officines qu'une petite
quantite de produit, on peut recourir au procede suivant qui a
ete conseille par M. Domine.

On met les semences, broyees et reduites ä l'etat de päte avec
de l'ether alcoolise, dans une allonge munie inferieurement d'un
peudc coton. On epuise lapäte avec de l'ether contenant le quart
de son poids d'alcool ä 90°; ce vehicule, volatilise au bain-marie,
abandonne l'huile qu'il tient en dissolution. On laissc deposer,
on decante et on filtre.

Les semences, simplcment broyees, fournissent par ce moyen
le tiers de leur poids d'huile.

Guibourt recommande de trier les semences ä la main pour
enlever celles qui sont alterees, ainsi quo les matieres etran-
geres; de monder les graines au moyen d'un petit marteau, qui
permet de briser la coque et de mettre l'amandc ä nu. On opere
ensuite par expression et au moyen de I'alcool, comme dans le
premier procede. Les amandes fournissent alors la moitie de leur
poids d'huile.

L'Operation du mondage ne presente pas en realite d'inconve-
nienl serieux, pourvu qu'on ait la precaution de ne pas porter les

muß w : «HM mmt
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mains ä la figure et de les laver avec soin lorsque le tirage esl
termine.

L'huile de croton, bien preparee, est limpide, d'une couleur de
vin de inadere; eile a une odeur desagreable et une excessive
äcrete. Elle est rubefiante ä l'exterieur; ä l'interieur, c'est un
drastique violent et dangereux, meme ä petite dose.

Elle estsoluble dansl'ether, peu soluble dans l'alcool, car eile
exige 35 pour '100 d'alcool ä 90° pour se dissoudre,

D'apres Schlippe, l'huile de croton est formee de Stearine, de
palmiline, de myristine, de laurine et de glycerides qui appar-
tiennent äla serie de l'acide oleique, comme l'acide crotonique
C s H°0 4 et l'acide angelique C 10H80*. D'apres le memo auleur, les
proprietes rubefiantes appartiennent ä une mauere resineuse, le
crotonol, qui repond approxiraativement ä la formule C 18H u 0 4 .

Le crotonol est une sorte de substance resineuse, liquide, in-
colore, d'une odeur particuliere, douee de proprietes irritantes,
raais depourvue de toute action purgative. Au contact des alcalis,
il se resinifie et perd ses proprietes rubefiantes.

L'action drastique de l'huile de croton appartient ä un autre
principe qui reste ä decouvrir. Tusson, il est vrai, admet l'exis-
tence d'un corps incristallisable, azote, de la nature des alcaloi'des
plus ou raoins analogue ä la ricinine, mais dont Petude est in-
completc.

W Iliiile d'«exi!s.

Le jaune d'ceuf, qui sert äpreparer l'huile d'ceufs, contient d'a¬
pres Gobley : la moitie de son poids d'eau; de la vitelline (16 pour
100); des matieres grasses (21 pour 100); une matiere visqueuse
(10 pour 100); deux matieres colorantes; des traces de Choleste¬
rine et d'aeide lactique; enfin, les sels ordinaires de l'economie.

Recemment, Dareste y a constate la presence d'une matiere
amylacee, colorable par l'iode.

La vitelline est une matiere albuminoi'de. Suivant Denis, c'est
de i'albumine ordinaire, unie ä un peu de globuline; Lehmann la
eonsidere comme un melange d'albumine et de caseine.

\
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Lamatiere visqueusc est un melange compiexe de leeithines ou
matieres grasses phosphorces analogues ä celles que l'on ren-
contre dans le tissu nerveux.

Les matieres colorantes sont de deux sortes : l'unc rouge, qui
contient du fer et qui se rapproche de la mauere coloranle du
sang; l'autre jaune, semblable ä la matiere colorante de labile.

Les sels sont surtout constitues par des phosphates de chaux
et de magnesie,'avec des traces de sels de soude.

Les matieres grasses, qui constituent en presque totalite l'huile
d'oeufs, sont l'oleine et la margarine. L'huile de jaune d'oeufs
se compose done d'oleine, de margarine, d'unc petite quantite
de Cholesterine et de matiere colorante.

Pour la preparer, on fait evaporer au bain-marie des jaunes
d'oeufs frais dans une capsule d'argent ou de porcelaine, en re-
rauant sans cesse, mais doucement, jusqu'ä ce que la masse
prcssee cntre les doigts laisse suinter facilement l'huile qu'elle
renferme. On l'introduit alors dans un sac de coutil et on la sou-
met ä la presse cntre des plaques de fer chauffees.

On nitre l'huile ä chaud et on la renferme dans de petits flacons
que l'on bouche hermetiquement.

Ce procede de Henry, adopte par le codex, donne une huile
tres douce.

Planche a propose d'extraire l'huile d'ceufs avec de l'ether. On
met dans un flacon les jaunes d'oeufs avec leur poids d'ether
i'eclifie; on agite, et, apres quarante-huit heures de repos, on
decante l'ether et on distillc : l'huile reste comme residu. On la
chauffc quelques instants au bain-marie, en agitant de temps
en temps, pour chasser les dernieres portions d'ether.

Ce procede fournit un bon produit a la condition de sc servir
d'ether parfaitement pur.

Bien preparee, l'huile d'oeufs est jaune, limpide, d'une saveur
douce et meme agreable. A une basse temperature, eile se trouble
et laisse deposer de la margarine. Elle est peu soluble dansl'al-
cool; l'ether, le chloroforme, la benzine, les huiles, la dissolvent
en loute proportion.

Elle rancit facilement au contact de l'air; aussi, faut-il la pre¬
parer au moment du besoin et la conserver dans de petits flacons

BOURGOIN. 42
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cxactement reraplis et parfaitement bouchös. Elle est, du reste, ä
pcine usitee.

VI. lluile de loie de iiiorue.

1

l£

Dans le nord de l'Europe, on retire l'huile de foie de morue de
divers poissons appartenant au genre gadus, notamment de la
morue, gadus morrhua.

Pour la preparer, le Codex recommande de prendre desfoies de
morue recents, de les debarrasser des membranes qui y adherent
et de les chauffer au bain-marie dans unc bassine etamee en
remuant continuellement jusqu'ä ce que l'huile vienne ä la surface.
On passe alors avec une legere expression ä travers une etoffe de
laine; on abandonne l'huile ä elle-raeme pendant quelques jours,
puis on la filtre au papier. Le produit ainsi obtenu est d'une cou-
leur legcrement ambree.

On prepare de la meine maniere l'huile de foie de raie et l'huile
de foie de squale.

Autrefois, on chauffait directement les foies ou on les aban-
donnait ä la putrefaction pour en extraire plus l'acilement les
matieres grasses; mais ces procedes ne fournissent que des pro-
duits älteres, putrides, parfois brüles, qui ne peuvent convenir ä
l'usage medical.

En Norvege et en Danemarck, on chauffe les foies ä une douce
chaleur au moyen de la vapeur d'eau que l'on fait circuler dans
des chaudieres ä double fond, et on recueille l'huile ä mesure
qu'elle s'ecoule. Elle est d'abord incolore, puis eile prend une
teinte jaunätre qui ne va jamais jusqu'au brun, comme dans les
cuissons ä feu nu.

Les huiles Manches, dites anglaises, obtenues par decoloration
avec une eau alcaline et filtration au charbon, sont peu odorantes
et peu sapides.

L'huile de foie de morue de bonne qualite, quelle que soit sa
nuance, doit avoir une odeur franche de poisson; eile ne doit
donner au goüt aucune Sensation äcre et desagreable. Elle a pour
densite 0,932, ä la temperature de 15°.

\
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D'apres de Jungh, eile renferrae les principes suivants : des
corps gras, oleine, margarine, butyrine, acetine; des acides
biliaires; un piüncipe colorant, la gaduine; des corps inorga-
niques, iode, chlore, brome, soufre, chaux, magnesie et soude.

M. Personne conteste lapresence normale du phosphore, meme
ä l'etat d'acide phosphorique. II adraet en outre que Fiode y existe
ä l'etat de combinaison intime avec les corps gras.

Quoi qu'il en soit, ce n'est certainement pas ä cet Clement mi-
neral qu'il faut rapporter les proprietes therapeutiques de ce
medicament, mais surtout aux matieres grassesqui le constiluent.
Aussi, convient-il d'administrer en nature l'huile de foie de morue,
de rejeter toutes les modifications, toutes les formes pharmaceu-
tiqucs qui ont ete successivement proposees pour rendre son
administration plus facile.

HUILES MEDICINAl.ES

Les huiles medicinales sont des huiles tenant en dissolution
une ou plusieurs substances medicamenteuses de nature vegetale
ou animale.

Pour les preparer, on donne la preference ä l'huile d'olive qui
se conserve longtemps sans alteration et qui n'a pas, comme les
huiles siccatives, l'inconvenient de s'epaissir ä Fair. Dans quel¬
ques cas, on se sert de l'huile d'amandes douces, comme dans la
preparation de l'huile phosphoree.

L'huile d'olives et l'huile d'amandes douces dissolvent les corps
gras, les huiles volatiles, plusieurs resines, quelques alcalo'ides,
la chlorophylle, le soufre, le phosphore, le brome, l'iode; et
meme quelques sels, comme le cinnamate et le benzoate de fer.

Les huiles medicinales sont des preparations allerables que
l'on doit renouveler tous les ans. On les conserve dans des vases
en gres ou en verre, que l'on bouche exaetement. II faut les placer
dans un lieu frais, et, autant que possible, ä l'ahri de la lumiere.

Les huiles medicinales s'obtiennent par Solution simple, par
maceralion, digestion et coction.

4T
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1 ° Solution simple. Elle est applicable toutes les fois que le me-
licament est entierement soluble dans Fhuile. Exemple :

HL'ILE CAMl'HKEE

Liniment camphvö.

Camphre räpe.............................. 100 grammcs.
Huile d'olivc............................... 900 —

On divise le camphre peu ä peu dans Fhuile; quandla dissolu-
tion est operee, on filtre.

En remplacant Fhuile d'olive par Fhuile de camomille, on ob-
tient Fhuile de camomille camphree.

2° Maceralion. On traite par maceraüon les substances odo-
rantes fraiches, ä tissu delicat, les fleurs par exemple.

On fait avec les fleurs une premiere maceraüon, en exposant
simplement le inelange au soleil; on passe avec expression. On
fait avec de nouvelles fleurs une seconde, et, au besoin, une troi-
sieme Operation semblable, ce qui fournit des huiles odorantes
usitees en parfumerie; aussi le Codex n'en fait-il pas mention.

3° Digestion. L'operation se fait en vase couvert au bain-marie;
apres deux heures de contact, on passe avec expression et on
filtre, comme dans Fexemple suivant.

HUILE DE CAMOMILLE

Fleurs seches de camomille romaine.
Uuile d'olive......................

1
10

On fait digerer le melange pendant deux heures dans un bain-
marie couvert, en agitant de temps en temps. On passe ensuite
avec expression et on filtre.

On prepare de la meme maniere les huiles de :

I

Absinthe. Roses päles (huile rosat).
Rue. Fenugrec.
Melilot. Sureau.
Millepertuis.

Avec les cantharides, reduites en poudre grossiere, on opere
egalement par digestion dans dix parties d'huile, ä cela pres que
Faction de la chaleur doit etre prolongee pendant six heures. On
passe ensuite avec expression et on filtre.

\
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L'huile phosphoree se prepare egalement par digestion. Voici
leprocede qui est inscrit dans le Codex de 1866.

■

HUILE PHOSPHOHEE.

Phosphore..............
Huile d'amandes douces.

2
100

On met l'huile dans un flacon d'une capacite teile qu'il en soit
presque entierement rempli. On introduit alors le phosphore et
on chauffe pendant 15 ä 20 minutes au bain-marie, en ayant soin
d'agiter de temps en temps. On tient le flacon Ferme pour eviter
Foxydation du phosphore; seuleraent, au commencement, on in-
terpose, entre le goulot et le bouchon, un peu de papier, afin de
Bonner issue ä l'air interieur.

On laisse refroidir l'huile; des qu'elle s'est eclaircie par le
rcpos, on la separe par decantationdu phosphore qui s'est depose,
et on la renferme dans des flacons depetite capacite que l'on tient
bien bouches.

Tel est le modus faciendi du Codex de 1866.
Cette preparation est defectueuse : 1° la quantite de phosphore

dissoute est variable et, en tous cas, mal dosee; 2° la preparation
est phosphorescente, eile s'altere lentement avec Formation et
depöt de phosphore amorphe.

M. Mehu, dans un excellent travail, a montre comment il Faut
modifier ce medicament pour le rendreinalterable et parFaitement
dose.

On commence d'abord par chaufFer l'huile d'amandes douces
pendant 8 ä 10 minutes entre 220° et 250°, de maniere ä la deco-
lorer completement. On prend alors :

Phosphore blanc.......................... 1
Huile dßcoloree............................. 100

0n met le phosphore et l'huile dans un Flacon d'une capacite
teile, qu'il soit rempli aux 9/10; on chauffe vers 80°, on Ferme
et on agite vivement. Tout le phosphore se dissout et la prepa¬
ration est terminee.

On obtient alorsunedissolution inalterable, meme ä la lumiere.
Toutefois, cette Solution est phosphorescente. On Fait disparaitre

Mi
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cctinconvenienlen remplacantun peu d'huileparune egale quan-
tite d'ether. Alors la formule definitive est la suivante :

Phosphorc................................. 1 gramme.
Huile decoloree............................ 95 —
Ether...................................... 5 —

TI est ä peine necessaire de dire qu'il ne faut ajouter l'ether
qu'apres refroidissement parfait.

L'huile ä -555-, et ä plus forte raison ä - i000 , n'est pas phospho-
rescente; eile serait peut-etre preferable pour l'usage medical.

4° Coction. Ce procede s'applique aux plantes fraiches.
Quand on veut charger l'huile des principes actifs contenus

dans les plantes fraiches, il faut soumettre celles-ci ä une sorte
de coction, afin de dissiper completement l'eau de Vegetation qui
s'oppose ä l'acte de la dissolution.

Ce procede s'applique aux Solanees vireuses et au bäume Tran-
quille.

HUILE DE ClGl'E

Feuilles fraiches de cigue................... 1000 gramraes.
Huile d'olive............................... 2000 —

%

On pile les feuilles de cigue; on les melange avec l'huile, et on
fait, bouillir le tout sur un feu doux, jusqu'ä ce que l'eau de Vege¬
tation de la plante soit entierement dissipee. On retire du feu, on
passe avec expression et on filtre.

L'huile du Codex, dans laquelle la coction n'est pas aussi pro-
longee, ne renferme pas de cicutine, d'apres M. Labiche.

On prepare de la memo maniere les huiles medicinales de :

Belladono. Morelle.
Chanvre indien. Myrte.
Jusquiame. Nicotiane.
Mandragore. Stramoine, ete.

Ortelieb a propose de faire toutes ces preparations en prenant
des plantes seches et pulverisees dans les proportions suivantes :

Poudre.................................... 125 grammes.
Eau ....................................... 25 —
Ether..................................... 25 —

\
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On humecte la poudre avec l'eau et l'ether, on introduit le me-
lange dans un appai'eil ä deplacement, puis on lixivie avec
1,000 grammes d'huüe d'olive. On chauffe ensuite pcndanl quel¬
ques instants au bain-marie pour chasser Feiher.

Ge procede permet de preparer en toute saison les huiles des
Solanees vireuses.

Ces huiles sont-elles actives, rcnferment-elles en dissolution
une partie des alcaloides contenus dans les Solanees vireuses?
Cette question est facile ä resoudre. On s'assure tres simplement
de la presence des alcaloides dans ces huiles en agitant ces der-
nieres avec de l'eau acidulee avec un pcu d'acide tartrique; la
Solution filtree precipite par l'iodure double de mercure et de
potassiura.

Toutefois, les alcaloides n'entrent en dissolution qu'autant que
l'eau de Vegetation est entierement dissipee.

BAUME TRANQUILLE
1° Feuilles fraiehes de :

Belladono.............. 200
Nicotiane.............. 200
Jusquiamc............. 200

Pavot ................. 200
Morelle ............... 200
Stramoine............ 200

2° Sommites seches de :

Absinthe............... 50 Thym ................. 50
Marjolaine............. 50 Hysope ............... 50
Millepertnis............ 50 Meathe poivrec....... 50

3" Feuilles seches de :

Rue ......
Romarin :

50
50

Balsamite.
Sauge ___

Sureau.

Fleurs seches de :

50 Lavandc. 50 %

Les plantes vertes contusees sont mises avec 5,000 parties
d'huile d'olive dans une bassine de euivre. On fait cuire ä feu
doux jusqu'ä ce que l'eau de Vegetation soit completement dis¬
sipee; on menage alors le feu, et, lorsque l'huile a acquis une
belle couleur verte, on la verse chaude sur les autres plantes,
nouvellement recoltees, sechees avec soin et incisees. On laisse
fligererpendantdouzeheures au bain-marie, on passe avec expres-
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sion, on decanie apres repos convenable et on filtre (Codex de
1860).

On conserve le bäume tranquille dans des vases bien bouches
que Ton place dans im lieu frais, ä l'abri de Ja lumiere.

II reste toujours dans le marc une quantite notable d'huile que
l'on peut cxtraire en grande partie, en la chauffant avec de l'eau.

Quelques praticiens, pour eviter cette perte ont propose de
remplacer les pJantcs narcotiques par leur suc. C'est dans un but
analogue que Menier pere a conseille de substituer aux substances
seches, ä part l'hysope, la sauge, le sureau et le millepertuis, une
petite quantite des builes volatiles correspondantes, 1 gramme
environ pour les proportions ci-dessus.

D'autre part, comme les praticiens se trouvent souvent dans
l'impossibilite de se procurer des plantes narcotiques fraiches,
IIuraut-Moutillard remplace chacune d'elles par le quart de leur
poids de plantes seches bien conservees : on les contuse grossie-
rement, on y verse deux kilogr. d'eau et ensuite l'huile d'olive,
puis on termine Y Operation comme l'indique le Codex.

M. Valser s'est assure le premier que le bäume Tranquille ren-
ferme ä l'etat de dissolation une quantite appreciable d'alca-
lo'ides; mais cette condition n'est remplie que si la coction des
plantes fraiches dans l'huile a ete poussee jusqu'ä epuisement
complet d'humidite, car les alcolo'ides se concentrent d'abord dans
l'eau de Vegetation, et ce n'est que lorsque celle-ci est chassee
qu'ils entrent en dissolution dans l'huile.

Lorsque l'on pousse le feu un peu au dela de ce terme la pro-
portion des alcaloides augmente sensiblement, mais la couleur
verte s'altere et le bäume prend une couleur brune peu agreable.

Le bäume Tranquille, meine bien prepare, depose avecletemps,
urtout sous l'influence de la lumiere, qui lui fait prendre rapide-

ment une teinte jaunätre par suite de l'alteration de la chloro-
phylle. Aussi le Codex recommande-t-il avec raison de le tenir ä
l'abri de cet agent, bien que les proprietes medicinales ne soient
pas modifiees par cette alteration.

\
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